
AGORADIR le jeudi 12 octobre 20h

Cœur de la Robertsau :
Venez partager vos 
bonnes idées !

www.adirobertsau.fr
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NOUS VENDONS, 
NOUS LOUONS 

ET NOUS ACHETONS 
TERRAINS, 
MAISONS 

ET IMMEUBLES

We fi x your dream property!

03.88.310.200

 81, rue Boecklin 
Strasbourg Robertsau

www.lemplacement.com

@CHEZNOUSSTRASBOURG

17 rue Mélanie - 67000 Strasbourg
Tél. 03 88 45 85 40 - Fax 03 88 45 85 44

site internet : www.electricite-sandrin.fr
mail : contact@electricite-sandrin.fr

03 88 31 31 88 ] 30, rue Boecklin - 67000 Strasbourg/Robertsau - www.institut-robertsau.com

LA PRAIRIE

CARITA

CINQ MONDES

THÉMAÉ

Horaires d’ouverture :

Du lundi au vendredi

de 9h à 12h 

et de 14h à 19h

Samedi

de 9h à 12h 

et de 14h à 17h
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Edito

L es choses acquièrent 
plus ou moins de valeur 
selon que nous les dési-

rons plus ou moins.

En matière de réfl exion col-
lective cette maxime s’applique 
parfaitement à l’ADIR qui, 
depuis des décennies,  entend 
engager les Robertsauviens à 
imaginer l’espace de leur quar-
tier et souhaite qu’on soit à 
l’écoute de leurs revendica-
tions. Nous ne reviendrons pas 
sur la mascarade de prépara-
tion du Plan Local d’Urbanisme 
Intercommunal (PLUI) qui pré-
tendait associer les habitants 
de l’EMS à sa réalisation, pour, 
peu après l’adoption en fan-
fare de ce même plan, détri-
coter une bonne partie de ce 
qui avait été élaboré. Notre 
regard se porte immanquable-
ment sur le terrain à vocation 
industrielle de LANA méta-
morphosé, quelques semaines 
après l’approbation du plan, 
en emplacement idéal pour y 
construire des tours d’habita-
tions.

L’ADIR, quant à elle, ne joue 
pas ainsi avec les attentes des 

Créer une fabrique de l’utopie
habitants et estime qu’étant 
les premiers utilisateurs de leur 
quartier, ils sont ceux que l’on 
doit consulter en priorité. De 
plus pratiquant leur quartier,  
bénéficiant de ses avantages 
ou au contraire  en subissant  
les tracas, ils en deviennent 
de véritables experts. Ils sont 
donc capables de juger de ce 
qui y manque et tout à fait à 
même d’apporter les solutions 
que d’autres, du haut de leur 
tour d’ivoire administrative, 
prétendent être les seuls à 
connaître.

Vaste débat que celui qui 
oppose praticiens et théori-
ciens, ces derniers estimant que, 
dans la mesure où ils tiennent 
les cordons de la bourse (rem-
plie par l’argent des premiers), 
c’est à eux de faire comme ils 
l’entendent…

Heureusement les Robert-
sauviens, s’ i ls ont depuis 
longtemps une hauteur de 
vue remarquable, tiennent 
aujourd’hui à faire part de 
leurs idées. L’ADIR s’associe à 
leur volonté de se réappro-
prier leur espace de vie et de 

©
 E

m
m

an
u

el
 J

ac
o

b

NOUS DÉFENDONS VOTRE QUALITÉ DE VIE À LA ROBERTSAU - REJOIGNEZ L’ADIR

L’ADIR peut vous recevoir sur rendez-vous

(06 15 70 20 15) à l’espace d’accueil de

l’Escale, 78 rue du Docteur François.

N’oubliez pas la déduction fi scale !
Un reçu fi scal vous sera adressé.
Vos dons sont déductibles de votre impôt sur le 
revenu à hauteur de 66% dans la limite de 20% 
de vos revenus imposables.

J’adhère :

Nom : ................................................................................................................................................

Prénom : ........................................................................................................................................

Adresse : .......................................................................................................................................

.................................................................................................................................................................

Téléphone:  ................................................ Portable : .................................................

Courriel :  ....................................................................................................................................

J’adhère à l’ADIR et je verse
ma cotisation annuelle 2017 :
� Adhésion individuelle 16 €

� Adhésion couple 20 €

� Adhésion associations – syndics 20 €

Retrouvez-nous
sur le site
de l’ADIR

stimuler la réfl exion citoyenne 
en les conviant à l’Escale le 
12 octobre à 20h. 

Victor Hugo affirmait : 
« L’utopie est la vérité de 
demain ». Rangeons-nous au 
côté de celui qui, en 1849, parla 
le premier des « Etats Unis d’Eu-
rope » et créons une fabrique 
de l’utopie à la Robertsau.

Jacques Gratecos
Président de l’ADIR  �
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Jusqu’à -20%*
sur tous les stores extérieurs et intérieurs

VOUS HABITEZ LA ROBERTSAU ?

WALTER STORES
5 rue de l’industrie

67840 KILSTETT

Tél. : 03 88 20 80 05
E-mail : contact@walter-stores.fr

Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 14h à 18h
Le samedi de 9h à 12h et de 14h à 17h

 

  

M
ADE IN ALSACE

Fabriqué en Alsace

www.walter-stores.fr

Ouverture dès le lundi
de 9h à 17h30

Samedi de 8h à 16h30

- Borne recharge VE

En exclusivité
les produits de la 
gamme professionnelle
FILORGA 
skin-perfusion

et
PHYTOMER

P   89 route de la Wantzenau
67000 Strasbourg ROBERTSAU

£  +33 (0)9 72 84 36 47
M  info@institut-carissa.fr
%  www.institut-carissa.fr

Cryothérapie
Chromothérapie
Electrostimulation

Modelage du corps
Epilations
Soins du visage
Onglerie
Extensions des cils

Lundi au vendredi :
9h – 19h

Samedi :
9h – 18 h
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«J’ai à cœur le savoir-faire de l’entreprise qui 
permet de fournir un service de qualité.»
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Urbanisme

« ICADE jette l’éponge, 
une réponse provisoire 
à un débat mal engagé »

L’article des DNA du 5 août sur 
le désengagement d’ICADE dans le 
projet du foyer  St Louis a non seu-
lement le mérite de résumer le dos-
sier jusqu’à ses tout derniers avatars, 
mais il permet également de donner 
la parole à ceux qui ont contribué 
à le faire évoluer. Autorisons-nous 
quelques remarques dont la prise 
en compte devrait contribuer à  
situer à l’avenir tous les partenaires 
sur le plan de la concertation plutôt 
que sur celui de la polémique.

Culte du secret et 
secret du culte

Novembre 2012, modification 
du POS qui autorise la construc-
tion d’un nouveau foyer dans le 
jardin dit « du curé », précédem-
ment inconstructible. A partir de ce 
moment-là, pour désamorcer une 
situation devenue explosive, des 
rencontres sur le sujet sont organi-
sées. L’on constate rapidement que 
la Ville épouse toujours les thèses de 
la paroisse. Ainsi quand elle prétend 
que la mise aux normes de l’ancien 
foyer « coûterait une véritable for-
tune ».

Au gré de différen tes 
réunions, les prix des réno-
vations indispensables val-
seront de 400 000 € à plus 
d’un million d’€ sans que 
jamais, au grand jamais, 
malgré nos demandes réité-
rées, elle ne puisse produire 
le moindre devis. Culte du 
secret encore quand nous 
nous interrogeons tout 
simplement sur la super-
ficie du terrain concerné 
par la vente. Léger flotte-

ment dans la salle, embarras de la 
paroisse, réticence de la Ville mais, 
au bout de 10 minutes et de nom-
breux chuchotements, l’on consent 
à nous lâcher : « Environ 22 ares » 
Ces 22 ares négociés à 3 millions d’€ 
mettent l’are à 135000 €, somme 
assez impressionnante, il est vrai.

La paroisse, de son côté, ne sera 
jamais en reste mettant en avant 
son « caractère privé » et deman-
dant qu’on la laisse agir comme 
elle l’entend, sans que l’on se mêle 
de ses affaires. Elle restera cepen-
dant très discrète sur les obliga-
tions financières de la Ville, cette 
dernière  se substituant  à d’éven-
tuelles carences de remboursements 
de prêt en cas de diffi culté à payer 
un emprunt. Que voilà un proprié-
taire « privé » particulièrement 
avantagé !!!

À quelque chose 
malheur est bon

Aujourd’hui il nous paraît préfé-
rable d’oublier défi ance, discorde et 
confl it pour, après ces cinq années 
de disputes, considérer les avan-
tages.

D’une part les Robertsauviens 
ont été nombreux à se montrer 
concernés par le devenir du foyer 

St Louis, apportant leur écot pour 
d’indispensables consultations juri-
diques, participant aux réunions 
organisées par l’ADIR, devenant 
une véritable force de propositions.

D’autre part ils ont tenu à don-
ner une autre dimension à ce qui 
n’était primitivement que le « dos-
sier du foyer St Louis » pour engager 
une réflexion sur tout « le centre 
de la Robertsau ». Ils ont vu là une 
chance de régler des diffi cultés de 
circulation ou de stationnement, 
de donner toute leur place aux ser-
vices de la Ville en construisant une 
mairie de quartier digne de ce nom. 
Ils ont manifesté leur réticence à 
voir disparaître une salle de grande 
capacité dans un quartier qui en 
manque cruellement. Voilà des 
thèmes, et la liste n’est pas close, 
qu’il nous faudra aborder.

Écouter tous les 
partenaires

L’ADIR, fidèle à ses soixante 
années de tradition, entend asseoir 
un débat réellement démocratique.

Dès le mois d’octobre elle orga-
nisera un débat dans lequel cha-
cun sera en droit de confier sa 
manière de voir évoluer le cœur de 
la Robertsau. Elle invitera ensuite 

tous ceux qui le souhaitent à 
se retrouver pour mettre en 
forme les attentes des uns et 
des autres, ce qui permettra 
enfi n d’établir, pour la fi n de 
l’année, le programme, base 
préalable à tout projet.

Notre but est clair : Il nous 
faut donner une réponse à 
la paroisse sans oublier de 
satisfaire les attentes des 
Robertsauviens. Relevons 
ensemble ce défi .

Jacques Gratecos

 �

Cœur de la Robertsau



ENTREPRISE GÉNÉRALE D’ÉLECTRICITÉ

CHAUFFAGE ÉLECTRIQUE

CHAUFFAGE PAR PLINTHE ET INFRAROUGE

CLIMATISATION - POMPE À CHALEUR

TRAITEMENT D’EAU - PHOTOVOLTAÏQUE

ALARME - CABLAGE INFORMATIQUE

64 route de La Wantzenau - 67000 Strasbourg

Tél. : 03 88 31 36 11 - Fax : 03 88 31 02 65

E-mail : info@droeller-scheer.fr

www.droeller-scheer.fr

DROELLER-SCHEER

Tarif étudiant
Parking gratuit

80, route de la Wantzenau - 67000 STRASBOURG

Tél. : 03 88 418 398
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HRD
IMMOBILIER

ORANGERIE - ROBERTSAU

MARLENHEIM - KOCHERSBERG

ILLKIRCH-GRAFFENSTADEN

03 88 14 46 14

www.hrd.fr

29 rue Mélanie - 67000 Strasbourg-Robertsau
Tél. 03 88 31 38 10 - Fax 03 88 45 48 66

Salle pour banquet - Fermé le dimanche

Menu du jour 2 plats à 13,90 €
OUVERT 

du MARDI au SAMEDI midis et soirs + Dimanche midi

9 rue Mélanie Strasbourg-Robertsau
03.88.41.87.77

Site : http://www.au-coq-blanc.fr
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Urbanisme

Quand il n’y en a PLU, 
il y en a encore

L’on se souvient combien l’éla-
boration du PLU (Plan Local 
d’Urbanisme) avait été prétexte 
à nous seriner qu’à Strasbourg 
rien ne se faisait sans que la base, 
les Strasbourgeois, soit sollicitée, 
écoutée, entendue. Et lorsqu’au 
mois de décembre 2016 le PLU a 
été adopté, l’on pouvait suppo-
ser que seraient maintenues les 
dispositions arrêtées, fruit d’un 
consensus entre les habitants, les 
élus et l’administration. Pourtant, 
moins de trois mois après, nous 
apprenions que le terrain indus-
triel situé rue de l’anguille, allait 
être déclassifi é et transformé, par 
la grâce du dieu Immobilier, en 
un ensemble de plus de 200 loge-
ments alors que les services de 
l’EMS nous confi rmaient la pollu-
tion du terrain concerné ! Fini les 
projets de zone ou de pôle d’inno-
vation pour l’artisanat, fi ni le pos-

sible aménagement des berges du 
Muhlwasser où il ferait bon fl âner 
et prendre un pot, place toujours 
et encore aux logements.

Un nouveau centre de 
la Robertsau ?

Mais n’est-on pas là au début 
d’un processus visant à suppri-
mer une entreprise, LANA ancrée 
dans l’histoire et l’économie de la 
Robertsau, au profi t d’un dessein 
qui paraît tarauder le cerveau de 
certains élus ? Il s’agirait en effet 
de déplacer le cœur économique  
et commercial de la rue Boecklin 
pour le resituer plus au nord, pré-
cisément aux alentours et pour-
quoi pas à l’emplacement de l’ac-
tuelle papeterie et bien sûr sans se 
préoccuper du sort des commer-
çants du centre actuel. Ne peut-
on pas légitimement se demander 
pourquoi, à l’initiative de la ville, 
a été créé un atelier de projet inti-
tulé « Centralité historique de la 

Robertsau », lié à l’extension de la 
ligne E du tram, et dont l’objectif 
serait d’affi rmer la cohérence de 
ce nouveau projet ?

Les White Swans 
du Muhlwasser

Huit jours après la première 
réunion particulièrement houleuse 
qui présentait le projet immobilier 
de la rue de l’anguille eut lieu une 
seconde réunion durant laquelle il 
fut demandé quelle était, à notre 
avis, la limite acceptable en termes 
de hauteur et de nombre de loge-
ments dans ce secteur du quartier. 
Il s’agissait de mesurer ce qui nous 
paraissait supportable et ce qui 
l’était moins. Peu d’entre nous se 
plièrent à l’exercice qui aboutit 
toutefois à une nouvelle proposi-
tion de 28 m de hauteur (R+9) et 
de 160 logements. Il est important 
que non seulement les Robertsau-
viens mais tous les Strasbourgeois 
dénoncent ce mode de fonctionne-
ment d’une prétendue démocra-
tie participative. Le but de la ville 
est simple : construire un nouveau 
type d’habitat dans notre quartier 
qui génèrera bien davantage d’ap-
partements et augmentera d’au-
tant la manne de taxes locatives 
et foncières. Ensuite il sera facile 
de s’appuyer sur la présence de ces 
White Swans du Muhlwasser pour 
en construire d’autres, semblables, 
et changer ainsi, défi nitivement, le 
visage de la Robertsau.

L’ADIR marque sa réprobation 
à ce programme. Elle refuse de 
voir ce quartier défi guré et entend 
maintenir l’équilibre immobilier 
dans notre quartier.

Jacques Gratecos

La Robertsau laboratoire 
de la municipalité ?

 �

Que la Robertsau évolue, personne ne le conteste à condition, 
bien évidemment, que cette évolution se fasse à l’avantage 
de ses entreprises et du reste de la ville, ainsi qu’à celui des 
habitants du quartier. Or il suffi t de reprendre quelques points 
de ce que l’on appelle improprement le projet LANA, parce que situé à l’emplacement d’anciens 
bâtiments de la papeterie, pour constater que cette initiative va bien au delà d’une énième 
promotion immobilière à la Robertsau, mais qu’elle est le préalable à une politique anarchique 
et aventureuse de la Ville.
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NATH COIFF’
 Féminin
       Masculin
   Junior
   et à domicile

Sur rendez-vous
03 88 31 14 78

4 rue du Docteur Wœhrlin
67000 STRASBOURG

10 rue Mélanie
67000 STRASBOURG - ROBERTSAU

Tél. 03 88 31 11 22

BOULANGERIE PÂTISSERIE
PAINS À L’ANCIENNE AU LEVAIN

PÂTISSERIE CHOCOLAT
SANDWICHS…

TICKET RESTAURANT ACCEPTÉ
OUVERTURE DÈS 5H00 DU MATIN

Au Délice à l’ancienne

93 route de la Wantzenau, Robertsau
Tél. : 03 88 31 02 06

17 rue de la Robertsau, Bischheim
Tél. : 03 88 62 51 61

Pompes Funèbres
ACKER

STRASBOURG
50 avenue de la Forêt-Noire
24h/24 au 03 88 45 94 00

ROBERTSAU
83 rue Bœcklin

Tél. : 03 88 31 52 02

Vente DNA

Horaires :
Lundi 9h à 17h

Mercredi 9h à 12h 
Mardi et jeudi 

9h à 18h
Vendredi 
9h à 19h
Samedi 

8h à 15h

Jean-Pierre Andres
MARAICHER

15 rue de l’Afrique - 67000 STRASBOURG
Tél. 03 88 31 10 69 • maraicher-andres.fr

Horaires d’ouverture :
Lundi au vendredi :

8h à 12h et 13h30 à 18h
Samedi : 8h à 12h

et 13h30 à 16h
Fermé le mardi,

dimanche et
jours fériés

Vente de
replants

Au service
de votre compagnon depuis 1993

Espace grands chiens
Libre service

5, rue de la Papeterie
67000 STRASBOURG

03.88.18.95.66
www.toilettage-strasbourg-atelier-canin.fr

RESTAURANT

70 rue Boecklin - STRASBOURG / ROBERTSAU

03 88 31 87 65

Ouvertures :
Le midi ( 12 h - 14 h ) du mardi au samedi
Le soir ( 19 h - 22 h ) du mardi au samedi

le néon…
…l’enseigne

FABRICATION ENTRETIEN ET
DÉPANNAGE DE VOS ENSEIGNES

NÉON - LEDS - LETTRES PVC
CAISSONS - MARQUAGES ADHÉSIFS

SOUFFLEUR DE VERRE

5 rue de la Papeterie - 67000 Strasbourg

Tél. : 03 88 33 45 39
www.enseigne-strasbourg.fr

CIVO
Olivier LORANG
55 rte de La Wantzenau
67000 STRASBOURG
Tél. 03 88 31 50 20
Fax 03 88 45 75 99

 • Artisan cordonnier
• Spécialiste ressemelage cousu
• Sacs, ceintures, parapluies, petite maroquinerie
• Produits d’entretien et accessoires chaussures
• Tampons et cartes de visite
• Gravures

Horaires d’ouvertures :
Mardi au vendredi : 8h à 12h et 14h à 19h

Samedi : 8h à 12h30

3 rue du Chevalier Robert 
67000 STRASBOURG-ROBERTSAU

Tél./Fax : 03 88 31 44 06 - cordonnerieclaude.fr

CORDONNERIE CLAUDE



L’
Ec

ho
 d

e
 L

a
 R

o
b

e
rt

sa
u 

- 
O

c
to

b
re

 2
01

7 
- 

n°
 2

65Urbanisme

A la Robertsau, ils s’appelaient Charles, Jeanne, Jacques ou Ida. 
Mais dans toute la Ceinture, ils étaient près de mille. Désarmés 
et tremblants devant leurs élus unanimes, la droite aux com-
mandes suivie par les socialistes et les écologistes, qui avaient 
voté pour la Noël 1985 leur expulsion de la Ceinture Verte.

« Pourquoi nous voler le parfum 
tiède de nos jardins, la chaleur de 
nos maisons familiales et les lieux 
de notre histoire intime ? Pourquoi 
nous déposséder en traitant notre 
espace de vie de no man’s land, 
pour fi nalement nous spolier ? » 

Pourquoi ? 

« Mais chère madame, parce que 
c’est notre devoir, c’est la loi, et c’est 
inconstructible ».

En 1985, cette zone « non aedi-
ficandi » était destinée par la loi 
à des espaces libres, parcs publics, 
jardins et terrains de sport. Le 
Conseil d’Etat a jugé en 1990 que 
cette expulsion massive était un 
abus de droit et l’a annulée car le 
but de la Ville n’était pas conforme 
aux objectifs de la Loi. Le but de 
la Ville était tout simplement de 
s’approprier ces terrains pour 
trois sous afi n de constituer d’im-

menses réserves foncières réputées 
« inconstructibles ».

En 2017, l’objectif de la Loi est 
pourtant resté le même. Mais on 
voit où la Ville voulait en venir : 
Quartier d’Affaires, PEX, SIG Aréna, 
Deux Rives, Elithis, Black Swans, 
ambassades, Porte des Romains… 
Pour réussir ce coup, il suffi sait de 
s’attribuer des millions de m2 à 
construire pendant plus de 400 ans 
encore, sans essayer d’imaginer « la 
ville rêvée » que cela représentera 
au final pour les habitants de ces 
quartiers. 

Et enfin, quel aura été depuis 
1922 le résultat de ces 3 lois proté-
geant nos zones non aedifi candi ? 
Toute cette douleur, ces procès, ces 
servitudes, ces larmes pour que des 
promoteurs s’approprient des cen-
taines de milliers de mètres carrés 
de « notre » Ceinture Verte ? Qui 
peut imaginer que Jacques Peirotes 
rêvait de cela pour sa ville ? C’est 
une véritable falsification de sa 
mémoire.

Les parcelles en jaune sont pro-
priété de la collectivité et principa-
lement de la Ville de Strasbourg. 
Les rares propriétés privées sauvées 
de l’expulsion par le Conseil d’Etat 
sont en couleur rose. Presque toute 
la Ceinture Verte est jaune, car la 
Ville a obtenu par la loi de 1922 un 
contrôle quasi-total de cette zone 
non aedificandi. Mais pour quel 
objectif, rappelez-le-moi ?

Denis Matter

La Ceinture Verte à la Robertsau-Wacken : 
Quel fondement pour quelle politique ?

 �

Voici l’état de la Ceinture Verte au 
Wacken après le passage du tsu-
nami de béton municipal.

La ferme Hornecker est notre vision de la Ceinture Verte. Hélas, au 
lieu de représenter 80% au moins des surfaces, ce n’est plus qu’à 
peine 17% d’après le PLU municipal.

Dans les années 1930, la démolition des fortifi cations de l’Orangerie 
laissait espérer qu’une Ceinture Verte ferait le tour de Strasbourg. 
Qu’en reste-t-il en 2017 ? 11
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AGORADIR

Jeudi 12 octobre 2017 - 20h 

à l’Escale 78 rue du Docteur François

L’ADIR vous donne la paro
le !

Cœur de la Robertsau : 

et si on écoutait vos bonnes idées ? 

Venez vous exprimer !

AGORADIR :
valoriser la parole  
des Robertsauviens
Cela fait cinq ans que le débat sur la construc-
tion d’un nouveau foyer catholique occupait 
les esprits. Campant sur leur position, sûrs de 
leur bon droit, les uns et les autres enten-
daient faire triompher leur point de vue : « La 
vérité étant de notre côté, pourquoi discuter 
plus longtemps ? »

Force est de dire également que ce n’est pas 
le semblant de rencontres organisées durant 
cette période et destinées à apaiser les ten-
sions qui permettait d’y voir plus clair dans 
les attentes des différents protagonistes. 
La situation semblait bloquée, le désenga-
gement du promoteur ICADE s’est révélé 
fort opportun.

Aujourd’hui le projet initial a pris une autre 
dimension. Les Robertsauviens, parce qu’ils 
aiment leur quartier et qu’ils désirent amé-
liorer leur qualité de vie, attendent la créa-
tion d’un Cœur pour la Robertsau. L’ADIR, 
toujours à l’écoute des habitants, prend 
sa part dans cette réfl exion et a décidé  
de leur fournir une agora, un espace de 
discussion citoyen. 

La première réunion aura 
lieu le jeudi 12 octobre à l’Escale à 20h.

Cette rencontre aura pour but d’entendre les souhaits des uns et des autres. Chacun pourra laisser libre cours 
à son imagination, faire les propositions que certains qualifi eraient d’utopiques mais qui lui paraissent réa-
lisables. Parmi les personnes présentes celles qui le désirent collationneront les suggestions, relèveront les 
idées et se retrouveront pour établir un programme des aspirations des Robertsauviens sur ce Cœur pour la 
Robertsau. Un autre AGORADIR fournira l’occasion d’exposer l’ensemble des actions inventoriées et réparties 
par thématiques.

Soyez réellement les acteurs de votre quartier en participant au premier AGORADIR.

Bien qu’ayant résidé pendant plusieurs décen-

nies dans une commune voisine de la Robertsau, 

il m’est arrivé très rarement d’y passer et j’en 

avais gardé l’image d’un quartier très vert et favorisé 

par son environnement, à la population plutôt « huppée » 

et où sont situés diff érents sièges des institutions euro-

péennes.
Mais les hasards  de la vie ont fait qu’à un moment 

donné, nous étions à la recherche d’un appartement et je 

dois dire qu’a priori, la Robertsau n’était pas le quartier 

que nous avions de prime abord retenu. Mais après avoir 

longuement arpenté ses rues, nous avons été séduits par 

son charme et avons fi ni par y déposer notre baluchon.

Bien sûr, à côté des ruelles si pittoresques, il y a ces sec-

teurs de développement urbain à l’architecture souvent 

très banale et il y aussi ces belles maisons de maître et 

ces jardins qui sont bétonnés. Et bien que la rue Boecklin 

soit relativement animée de jour avec ses commerces, 

il faut bien reconnaître que la Robertsau est surtout un 

quartier-dortoir et qu’il faudrait y apporter un peu de 

vie.
Et, avec l’abandon de l’opération immobilère qui devait 

entraîner la démolition du Foyer St. Louis, Il y a une 

opportunité qui se présente de voir enfin se créer un 

véritable centre qui manque cruellement à ce quartier.

Le Foyer St. Louis, après restructuration, pourrait être 

réaménagé en une véritable salle de spectacle afi n de 

pouvoir y accueillir des animations dans le cadre d’une 

véritable saison culturelle, à l’image de ce qui se passe 

dans des communes voisines comme Schiltigheim, 

Bischheim ou Illkirch-Graff enstaden.
Jean-Paul Oertel
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En quoi la Robertsau est diff erente des autres quartiers de strasbourg

Diffi  cile de défi nir pourquoi dès que l’on franchit 

l’un des ponts qui relient la ville à la Robertsau, 

on ressent une atmosphère diff érente et il semble 

que l’on respire mieux. Jusqu’à présent, la hauteur du 

bâti était certainement un indice. On quitte le style de 

la Neustadt et on rencontre des pavillons entourés de 

jardins. Et dès que l’on s’enfonce un peu plus dans le 

quartier et que l’on quitte la rue Boecklin, on peut se 

balader dans un dédale de petites rues et de chemins 

bucoliques où l’on peut presque se perdre !... Et il y a la 

forêt de Pourtalès ainsi que les rives du Rhin si facile-

ment accessibles. 

Malgré toutes les transformations qu’elle a subies au 

cours des dernières décennies, la Robertsau garde 

quand même son atmosphère de gros village, avec ses 

deux églises et ses deux rues commerçantes où il est 

possible de trouver presque tout ce dont on a besoin dans 

la vie de tous les jours ainsi que les deux maraîchers 

qui complètent l’approvisionnement en légumes frais. 

Et puis il y a encore quelques artisans qui rendent des 

services précieux. 

Et ce que l’on ne trouve pas sur place, on va le chercher 

en peu de temps d’un coup de pédale,  en prenant le bus 

ou le tram. Jusqu’à présent, un bon réseau permet de se 

rendre au centre de Strasbourg rapidement.

Tels sont, je pense, les atouts de la Robertsau qui font 

qu’elle est encore un quartier qui attire de nouveaux 

venus et, par voie de conséquence, qui contribuent aussi 

à un surcroît de population qui est en train d’atteindre 

une masse critique. 

Alors, que Conserver, Changer et Créer ?

Essayer, tant bien que mal, de conserver les quelques 

bâtiments emblèmatiques  de son centre historique. Ils 

forment un ensemble qui disparaîtra si l’on n’y prend 

pas garde. 
Changer l’attitude des Robertsauviens face aux autori-

tés qui cherchent à  défi gurer leur quartier. Les rendre 

plus conscients de ce qu’ils sont en train de perdre et 

ne pas les laisser baisser les bras devant l’adversité que 

constitue l’alliance des promoteurs et de la municipalité.  

Ceci sans pour cela se poser toujours en victimes. 

Créer un esprit de fi erté d’appartenir à un quartier pas 

comme les autres en lui donnant un nouvel essor. Sans 

aucun doute, il faut un vrai centre à la Robertsau où les 

habitants et les visiteurs peuvent se rencontrer. Créer 

ce centre en se fondant sur les bases existantes car il y a 

des habitudes et des traditions  que les Robertsauviens  

veulent voir subsister.
Christine Beetham

D'abord un aperçu :
 En tant que strasbourgeois je viendrais à la Robertsau pour passer une après-midi tranquille, en fl ânant par les berges, à pied ou à vélo. En tant que touriste j'apprécierais ce quartier car il permet d'apaiser le tempo des rythmes du touriste habituel, contraint à des timing serrés. En tant que Robertsauvien, j'apprécie mon quartier car cela me fait oublier d'habiter dans la 7ème ville de France.

Et maintenant selon les 3 lignes directrices Créer, Chan-ger, Conserver (je trouve cela intéressant !) :
A la Robertsau il faudrait créer un lieu, un espace, qui permette à ses habitants de s'y identifier. Les autres quartiers de la ville ont certainement leurs lieux symbo-liques, que cela soit une place ou un théâtre, un bâtiment historique, etc. La Robertsau, touchée par le change-ment urbain, en avait peut-être un auparavant. Mainte-nant on ne saurait pas dire avec précision où se trouve le cœur du quartier.

A la Robertsau il faudrait changer les perspectives ins-titutionnelles. Vers où va le quartier ? Si la direction est celle de l'édifi cation à tout prix, on donne raison à ceux qui le voient se transformer en un quartier-dortoir. Autre souhait de changement : l'aptitude des représen-tants européens qui travaillent dans le quartier. L'Eu-rope s’arrête devant le seuil de ces magnifiques bâti-ments vitrés. Passé les drapeaux, on se retrouve dans un quartier où une journée portes ouvertes par an ne suffi  t pas à l'imbiber du moindre sentiment européen. 
A la Robertsau je conserverais le calme, l'atmosphère campagnarde de certains endroits, je conserverais les couleurs du parc de l'Orangerie, son zoo. Je garderais également les amis allemands qui viennent animer nos rues, certains bons restos et certains beaux petits coins, qui semblent plus appartenir à une autre époque qu'au présent (ex. Du Coté de Chez Anne, rue de la Carpe Haute).

Domenico Cavallohttps://about.me/domenico.cavallo

Agoradir en pratique

Un espace de parole vous est enfi n offert, sachez en profi ter !
Apportez vos idées, elles seront toutes les bienvenues !

Venez à pied, à cheval, à vélo ou même en voiture, 

mais rejoignez-nous et exprimez-vous !
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Maximilien CARTIER LAURIN 
Claude AUCH HISIGER
Transactions immobilières - Locations
Administration de biens - Syndic de copropriétés

Cabinet ALSIMMO
Siège : 43 rue Mélanie - 67000 STRASBOURG 
Tél. : 03 88 45 38 90 - contact@alsimmo.com
www.alsimmo.com

L’aubergeIllbourg
…vous propose dans un 

cadre  idyllique au bord de l’Ill

A midi, plat du jour carte traditionnelle
Le soir, spécialités alsaciennes

- Tartes fl ambées - Filets de carpes frits
- Desserts faits maison et d’autres plats savoureux
- Salle pour banquets, réceptions, mariages
- Terrasse, parking assuré

Le dimanche, menus spéciaux
355 route de La Wantzenau • STRASBOURG - ROBERTSAU

Tél. 03 88 31 48 93 • Fax 03 88 31 40 34
e-mail : info@auberge-illbourg.com

fermé le lundi et le mardi

RoBERTSAU Route de la Wantzenau - STRASBOURG
Tél. 03.88.31.05.10
Du lundi au vendredi : 8h-20h30
Samedi : 8h-20h

Gratuit
à partir de

d’achats90 €

    Boulangerie
    Station service - Gaz 
    Photocopieuse
    Photo d’identité

FAITES LA LISTE ON COURSE POUR VOUS

LE CHOIX, 
LE PRIX
ET LES PROMOS
DE VOTRE MAGASIN

RestaurantRestaurant

Fermé le mercredi

23 rue de la Carpe haute
67000 Strasbourg

Tél. 03 88 41 90 60
www.sandkischt.fr

MAISON ET SERVICES STRASBOURG
03 88 79 33 29

entretient ma maison et mon jardin

Ménage Repassage

Jardinage Nettoyage

813 586 526 RCS STRASBOURG

2 rue du Général Lejeune
67000 Strasbourg 50%bénéficiez de

de réduction

d'impôts*
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pour tout contrat
MÉNAGE /REPASSAGE 

2H offertes*
Offre réservée 

aux 
30 

premiers 

clients
*Heures offertes pour tout nouveau contrat d’abonnement. 

Offre réservée aux 30 premiers clients. Voir conditions en agence
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par Emmanuel JacobActus
La Vignette vendue 
à Cédric Moulot
C’est une petite révolution au plein 

cœur de l’été, le restaurant La 
Vignette a été racheté par le groupe 
de Cédric Moulot.

Danie Douadic a fait avec passion 
et ferveur de La Vignette un des hauts 
lieux de la gastronomie à la Robertsau. 
Nous savions que depuis quelques mois 
elle souhaitait passer la main, le nou-
veau propriétaire est Cédric Moulot. 

Avec son groupe, maisons de Stras-
bourg, il propose de belles tables (1741, 
le Crocodile, le Tire Bouchon) mais aussi 
des winstubs de qualité (Les Armes de 
Strasbourg, Meiselocker) et de la cui-
sine plus traditionnelle (Au bon vivant, 
la table de Louise). Voici donc un nou-
veau restaurant qui va rejoindre son 
groupe avec la Vignette. 

Ce n’est pas le premier changement 
de propriétaire à la Vignette, mais il 
faut avouer que l’on y allait autant 
pour la cuisine que pour l’accueil de 
Danie Douadic qui a su imprimer son 
style : professionnel et chaleureux.

Il faut saluer son énorme travail. 
Une cuisine belle et généreuse, un 
cadre particulièrement agréable, l’une 
des plus belles terrasses de la Robert-
sau, et surtout l’animation d’une 
équipe prévenante. Nous lui disons 
merci, bravo et bon vent pour ses nou-
velles aventures !

Le terrain de l’ASL Football pourra-t-il 
accueillir la prochaine saison ?

L’ASL Robertsau ayant été privée 
d’arrosage depuis plusieurs mois suite 
à une panne d’une pompe vieille de 
30 ans, le terrain 
est devenu tout 
jaune.

P o u r t a n t , 
les services de 
la Ville de Stras-
bourg étaient au 
courant depuis 
longtemps et la 
répara t ion  ne 
nécessite qu’une 
pet i te  p ièce… 
mais l ’Euromé-

tropole a ses raisons que la raison ne 
connaît pas. 

Aujourd’hui le terrain n’est pas pra-
ticable.

Rénovation de la rue de l’Ill : les arbres 
ont-ils une chance d’être sauvés ?
Ce n’est pas à des vieux singes que 

l’on apprend à faire des grimaces, 
et nous avons une fâcheuse tendance 
à nous méfi er des concertations qui ne 
sont généralement que des simulacres 
pour mieux faire passer les décisions 
déjà prises depuis longtemps dans les 
bureaux de la tour d’ivoire de la place 
de l’Étoile. 

La rue de l’Ill est empruntée par 
23 000 véhicules par jour. Bus, voitures, 
ambulances… Elle bénéficie égale-
ment d’une vraie piste cyclable en site 
propre, ce qui est très rare à la Robert-
sau, et d’une contre allée.

Derrière ces travaux, légitimes 
et nécessaires, se cache également le 
mégaprojet de LANA et d’Edifi pierre : 
180 logements rue de l’Anguille. Et c’est 
là que l’on peut constater les limites de 
la concertation à la sauce ville de Stras-
bourg, car l’enquête publique a eu lieu 
cet été. 

Pour LANA qui perdrait dans cette 
opération son accès rue de l’Anguille, 
l’enjeu est d’avoir une nouvelle entrée 
principalement pour les camions et 
les fournisseurs. Il y aura aussi – et ce 
n’est pas dit dans la réunion de la ville 
– l’aménagement du carrefour rue de 
l’Ill / rue de l’Anguille.

Enfi n, il s’agit de se projeter dans 
le futur aménagement du tram et la 
« restructuration » du réseau de bus 
avec, dans le viseur, le nouveau quar-
tier Pourtalès, dont on parle peu 
actuellement.

La tentation de la création d’un axe 
« structurant » entre l’autoroute et l’Es-

cale est grande, comme le soulignait 
déjà l’ADIR en avril 2012.

La rue de l’Ill va-t-elle passer à 4 
voies, et les arbres vont-ils être sauvés ? 

Vu l’augmentation du trafi c annon-
cée, le passage de la rue de l’Ill à quatre 
voies sera certainement envisagé avec 
gourmandise par les « grands » urba-
nistes. Mais ce sont surtout les arbres 
de la rue de l’Ill qui doivent trembler. 
L’Eurométropole a la tronçonneuse 
facile et ce ne sont pas quelques feuil-
lus, même majestueux, qui empêche-
ront le béton d’avancer. Hélas la ques-
tion est déjà posée… ce qui augure mal 
de l’avenir : 

Justement, faut-il ou non abattre 
certains arbres ? Et si oui, par quelles 
essences les remplacer ?

Et pour nous c’est NON et encore 
NON. Cela suffit, les arbres mettent 
des dizaines d’années à pousser et 
nous offrir de la fraîcheur, mais aussi 
de l’ombre et ils nous permettent de 
mieux respirer.

Alors on le dit tout net aux urba-
nistes  : NE TOUCHEZ PAS AUX ARBRES.

Le terrain de l’ASL Football n’a pas aimé 
l’été
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Actus par Emmanuel Jacob

Quelques jours avant le début du 
chantier du tram et son lot de des-

tructions de maisons, les pelleteuses 
s’occupaient d’abord de détruire ce 
qu’il restait du restaurant les 4 vents.

Triste symbole de la transforma-
tion à marche forcée de la Robertsau 
où l’on remplace les maisons par des 
collectifs en forme de cubes sans âmes.

Clap de fi n pour le restaurant Aux 4 vents. 
Il vient de tomber sous les coups 
des pelleteuses

Comme annoncé, les tra-
vaux du tram viennent de 

commencer à la Robertsau, 
et cela débute par la démo-
lition de nombreuses mai-
sons. dont celle du 23 rue 
Mélanie.

La maison était d’abord 
l’atelier d’un ferblantier, 
puis une épicerie avant de 
se retrouver bien plus tard 
dans le patrimoine d’Habi-
tation Moderne. Elle est la 
première à tomber sous les 
coups des pelleteuses.

Travaux du tram : 
démolition de la maison 
au 23 rue Mélanie

Papier en fête 2 : une sacrée journée

Papier en fête a réussi en deux édi-
tions à créer une manifestation 

exigeante et qui rencontre un succès 
populaire.

Signe de la réussite de cette deu-
xième édition de Papier en fête, c’est le 
public très nombreux qui s’est retrouvé 
dans le jardin participatif d’Apollo-
nia et qui n’est parti que tard dans la 
nuit après avoir dansé aux sons de la 
musique du New Balkan Express 

De LANA au Lieu d’Europe, en pas-
sant par l’Escale, Papier en fête a connu 
cette année un succès public, mais a su 
toute la journée proposer aux Robert-
sauviens un programme d’une rare 

qualité aussi bien pour les adultes que 
pour les enfants. 

C’est la confi rmation que l’imagi-
nation alliée à de solides partenaires 
de terrain provoquent l’intérêt, et qu’il 
n’y a pas forcement besoin de sommes 
folles pour animer un quartier (suivez 
notre regard).

Un jardin pertinent
Autre leçon, celle de la nécessité 

d’avoir un lieu qui rassemble. Le jardin 
d’Apollonia est pour l’instant fait de 
bric et de broc et ne ferait pas la une de 
Jardin Magazine, mais le fait est que les 
personnes assistant au concert s’y sont 
senties bien et qu’elles en ont profi té 
pour faire la fête.

Tram Koenigshoffen : 
l’avis favorable 
est une mauvaise 
nouvelle pour la 
Robertsau

Ainsi donc, les commissaires enquê-
teurs viennent de donner un avis 

favorable au tracé proposé par l’Euro-
métropole. Mauvaise nouvelle pour la 
Robertsau.

À la lecture du dossier d’enquête 
publique sur le tram à Koenigshoffen, 

on apprenait que la collectivité envi-
sage la création d’une ligne H qui des-
servirait la Robertsau depuis la gare. 
Mais derrière cette « bonne idée » se 
cachent déjà d’autres réalités.

La collectivité n’envisage absolu-
ment pas en 2025 de prolonger le tram 
au-delà de la Niederau. Il semble que 
l’arrêt Papeterie soit défi nitif.

La Robertsau sera donc desservie 
par le tram avec une ligne H qui part 
de Papeterie – Niederau vers la gare, en 
passant par la place de la République 
et la place de l’Homme de Fer. Une 
projection particulièrement étonnante 
quand on connaît la situation au bord 
de la surcharge de ces deux nœuds, à 
moins de diminuer la vitesse et les rota-
tions de la ligne H ainsi que les autres 
lignes.

C’est d’ailleurs ce que laisse 
entendre le dossier qui prévoit une 
rotation aux heures pleines toutes les 
10 minutes avec une vitesse commer-
ciale de 16,9 km/h (Source : Euromé-
tropole, 2015 / Vitesses E et H études 
d’exploitation GETAS) 

Rappelons que la vitesse du tram 
était de 24 km/h à son lancement et 
qu’actuellement la fréquence est de 
6 minutes sur la ligne A.
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Actus par Emmanuel Jacob

Le parlamentarium est ouvert
Ça y est le Parlement Européen a 

ouvert un espace pédagogique pour 
ses visiteurs. À l’instar du bâtiment de 
Bruxelles, Strasbourg a également son 
parlamentarium.

Il ne manquait plus que cela pour 
le Lieu d’Europe. Si une visite péda-
gogique pouvait s’envisager pour les 
scolaires après une découverte des 
bâtiments du Parlement Européen, 
maintenant que tout est sur place, les 

classes, les écoles, les groupes ou les 
touristes ne vont pas se  « farcir » deux 
visites. 

« Un nouvel espace consacré aux 
visiteurs a ouvert ses portes au cœur du 
Parlement européen à Strasbourg. Arti-
culé autour de trois zones – un cinéma 
à 360°, un jeu de rôle pour des groupes 
de 16-32 participants et une série de 
modules interactifs – le parlamenta-
rium Simone Veil de Strasbourg offre 

Encore une 
enquête publique 
importante en plein 
été : des méthodes 
insupportables !

Voilà encore une preuve que la démo-
cratie locale n’est que du grand tra-

lala à Strasbourg et à l’Eurométropole 
quand il s’agit de ne pas contrarier les 
« grands projets » de la Ville : on fait 
les enquêtes quand les Strasbourgeois 
sont en vacances ! 

Donc cet été, une grande enquête 
publique a été lancée portant sur une 
première modification du PLU (plan 
local d’urbanisme), du 26 juin au 28 
juillet 2017.

Comme tout le monde le sait, les 
Strasbourgeois ont tous retardé  leurs 
vacances pour être certains de pouvoir 
y participer. 

Le cynisme de l’administration ne 
s’arrête pas là, puisque l’on ne parle 
pas de changer l’emplacement de 
pots de géranium, mais de modifier 
74 points, rien de moins, dont certains 
auront des conséquences particulière-
ment importantes. 

Et comme il s’agit d’une délibéra-
tion de l’Eurométrople gérée par une 
coalition gauche, centre et droite, il 
n’y aura aucune opposition pour faire 
entendre votre voix. Encore heureux 
que le conseil municipal pourra donner 
son avis.

Il ne devrait plus y avoir d’enquête 
publique pendant les vacances !

Avec cette enquête en plein été, 
on franchit encore une étape dans le 
cynisme d’une administration et de ses 
élus qui poussent des cris d’orfraie au 
moment des élections contre les popu-
lismes, mais qui font leur tambouille 
dans leur coin quand cela risque de 
contredire leurs projets. (La délibéra-
tion autorisant cette enquête a été 
votée le 28 avril.)

mettre tous les néons de la terre pour 
indiquer sa présence, l’énergie dépen-
sée est folle pour un résultat plus que 
moyen. 

Mais tout cela n’ébranle pas l’ad-
jointe qui continue à marteler que le 
Lieu d’Europe est un succès. Elle est 
bien la seule à y croire. Elle aurait 
presque pu citer ce grand proverbe 
Shadock : 

« Pour guérir quelque chose qui ne 
marche pas ou qui fait trop de bruit, 
il faut et il suffi t de taper dessus avec 
quelque chose qui marche mieux ou 
qui fait plus de bruit. »

Donc, on va continuer à persister 
dans l’erreur. Tandis que l’Union Euro-
péenne ouvre son Parlamentarium tout 
près, à l’intérieur du Parlement, on se 
berce d’illusion sur un travail en com-
plémentarité.

Lieu d’Europe : La ville continue de fi nancer 
un puits sans fond

Vendredi 7 juillet se tenait la réunion 
de « concertation » sur la deuxième 

phase d’extension du Lieu d’Europe. 

Un peu moins d’une trentaine de 
personnes participaient à cette deu-
xième réunion sous le chapiteau dans 
le jardin du Lieu d’Europe. Au menu 
des discussions l’aménagement du 
parc, dans ce que la ville appelle « la 
deuxième phase », la première étant 
l’installation du Lieu d’Europe dans la 
villa Kaysersguet.

Dilemme : étendre le Lieu d’Europe 
ou préserver le parc ?

Or près de deux ans après, le Lieu 
d’Europe n’est pas, et de loin, ce phare 
qui illumine les visiteurs sur la voca-
tion européenne de Strasbourg. Le 
bâtiment du  Lieu d’Europe est trop 
petit, pas adapté à sa vocation, et sur-
tout totalement excentré du circuit des 
visites des bâtiments. On aura beau 

la possibilité de s’informer sur le fonc-
tionnement de l’Union européenne, 
en particulier sur le rôle du Parlement 
européen, de manière interactive et 
ludique. »

Le parlamentarium Simone Veil 
de Strasbourg est ouvert du lundi au 
samedi, de 9h à 18h.

un lieu central en Alsace pour initier et 
accélérer les processus des transitions 
tant écologique qu’humaines et per-
mettre au grand public strasbourgeois, 
français et européen de découvrir, goû-
ter et s’enthousiasmer pour une société 
plus écologique, plus humaine, plus 
apaisée et plus solidaire.

Le projet a été déposé auprès de la 
mairie de Strasbourg mais le collectif 
souhaite également mesurer l’engoue-
ment et l’adhésion autour de sa propo-
sition d’Oasis. 

Un projet qui prendrait toute sa 
place à la Robertsau en complément 
du Jardin d’Apollonia, du CINE de Bus-
sierre, du Jardin de Marthe…

Villas quai Jacoutot : 
un collectif veut créer une Oasis

Un collectif d’habitants souhaite 
investir les villas du quai jacoutot 

et rend public son projet « Oasis » : 
créer un lieu de promotion des « tran-
sitions ».

L’Eurométropole de Strasbourg a 
lancé un appel à projets pour l’acquisi-
tion de trois villas de 750 m² quai Jacou-
tot dans un terrain boisé de 2 ha, mais 
en même temps a posté une annonce 
sur leboncoin.fr

Des Strasbourgeois, mais égale-
ment des habitants des environs, très 
engagés dans les mouvements de tran-
sition, se sont regroupés dans un col-
lectif « Quai Jacoutot » pour porter un 
projet d’Oasis. Ils souhaitent en faire 
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LIVRAISON À DOMICILE

VOUS AVEZ
UN PROJET
IMMOBILIER?

REGENCY GESTION

Nous sommes à votre disposition pour tous conseils.

03 88 41 82 84
Horaires : • mercredi - samedi 9H à 15H • mardi - jeudi - vendredi 9H à 19H

80 route de La Wantzenau - Strasbourg-Robertsau

Soins visage • Epilations • Manucure 
Vernis semi-permanent • Brumisation solaire 

• Soins du corps

CabinetScheuer
GESTIONS - TRANSACTIONS - EXPERTISE

36 rue Bœcklin - STRASBOURG
Tél. 03 88 31 62 72

34 rue des Vosges - 67123 Molsheim Cedex
Tél. 03 88 38 48 24

De nouveaux horaires en 
garde alternée

Alors maintenant la mai-
rie a de nouveaux horaires. 
Ouvert le matin le lundi, 
l’après midi le mardi, le matin 
le mercredi, l’après-midi le 
jeudi, et le matin le vendredi. 
Comprenne qui pourra. Atten-
tion, il ne faut pas se tromper.

Mais si vous souhaitez aller 
à une mairie pour faire vos 
démarches vous pourrez tou-
jours aller à la mairie de quar-
tier du Quartier des Quinze 
dont les horaires sont inverses.

La pub dit : « un service au plus près des citoyens »
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Urbanisme
Le Foyer Saint Louis ne sera pas
détruit mais la vigilance s’impose…

nitifs, irréversibles. Son successeur 
aura peut-être des idées toutes dif-
férentes.

Rappelons aussi que ce projet avait 
été concocté dans la plus grande 
confidentialité du Conseil de 
Fabrique de l’église. Rien n’avait été 
rendu public, la population aurait 
été mise devant le fait accompli. 
L’alerte a été lancée par des rive-
rains, des associations et le Collectif 
« Un cœur pour la Robertsau ». 

En guise de politique transparente 
et participative on était servi !

Pourtant le maire de Strasbourg est 
représenté au Conseil de Fabrique 
de l’église par son adjointe, c’est 
elle qui aurait dû, dès l’émergence 
de ce funeste projet, jouer son rôle 
de représentant de toute la popula-
tion, garante de l’intérêt général et 
non des intérêts privés. Elle aurait 
dû en appeler à une réfl exion glo-
bale sur le cœur de la Robertsau et 
tenir compte de la position des asso-
ciations et des habitants dans leur 
ensemble. 

Merci monsieur le maire, 
mais nous restons vigilants
Le maire a fi ni par comprendre que 
notre quartier ne pouvait être laissé 
pour compte, abîmé, moins bien 
traité que la Meinau, le Neudorf, le 
Neuhof, le quartier Saint Thomas, 
Saint Maurice, place du Château et 
tous les autres. 

Je m’en suis souvent entretenu avec 
lui, souvent sans succès, mais ma 
satisfaction fut grande lorsqu’en 
mai 2017, au cours d’une réunion 
de travail il m’annonça que le pro-
moteur allait renoncer à s’engager 
dans cette galère, le foyer ne serait 
pas détruit !

Cette bonne solution est le résultat 
et le couronnement du travail inlas-
sable et de la ténacité de mes amis 
du Collectif, soutenus par les Asso-
ciations (l’ADIR en particulier), le 
Conseil de quartier, quelques élus et 
un très grand nombre d’habitants 
dont beaucoup ont appuyé fi nan-
cièrement notre acte de résistance. 

Qu’ils en soient tous remerciés. 

Soyons toutefois conscients qu’il ne 
s’agit là que d’une victoire d’étape, 
notre vigilance ne 
doit pas s’estom-
per, le devenir du 
foyer n’est pas 
encore définiti-
vement fi xé. Le 
laisser volontai-
rement à l’aban-
don plusieurs mois 
serait désastreux. 
Il importe donc que 
la ville qui a décidé de prendre les 
choses en main agisse au plus vite.

Robert Grossmann

D étruire le Foyer Saint Louis 
était une idée absurde tota-
lement contraire à l’esprit et 

à l’intérêt général de notre quartier. 
C’était, de plus, une violence faite 
au cœur de la Robertsau.

Le Foyer a accueilli depuis près d’un 
siècle fêtes paroissiales et familiales, 
mariages, enterrements, réunions 
culturelles, meetings politiques, 
débats publics, rencontres d’en-
treprises privées. Avec sa belle et 
grande salle il a été l’un des lieux 
accueillants pour tous les Strasbour-
geois même hors du périmètre du 
quartier. Il l’est encore…

On peut  comprendre  que  la 
paroisse, propriétaire, se soit trou-
vée face à des diffi cultés liées à la 
remise à niveau de cet immeuble 
qui offre par ailleurs un véritable 
intérêt patrimonial en plus d’une 
utilité certaine. Il est solide et tou-
jours fonctionnel, il sera parfai-
tement opérationnel dès que les 
aménagements nécessaires seront 
réalisés. 

Les diffi cultés de la paroisse auraient 
pu et dû être réglées d’une manière 
différente avec l’appui de la ville 
qui n’a jamais renoncé à apporter 
son soutien aux paroisses de son ter-
ritoire. 

En un mot la bonne solution consis-
tait à prévoir les travaux nécessaires 
au Foyer avec un plan de finan-
cement et l’aide des collectivités 
locales.

D’une pierre 
trois mauvais coups
C’était bel et bien une pure opéra-
tion immobilière et fi nancière qui 
était à l’origine de cette volonté de 
détruire et de bétonner. 

À nos yeux elle faisait d’une pierre 
trois mauvais coups : destruction du 
Foyer, densifi cation bétonnière au 
cœur du quartier, destruction du 
très beau jardin jouxtant l’église 
pour y ériger un nouveau foyer (!) 
Il n’y avait, à l’évidence, aucune 
nécessité ni urgence à cette affaire 
spéculative.

Si c’était l’idée de monsieur le curé 
soulignons que celui ci n’est que de 
passage chez nous, qu’il ne restera 
pas éternellement à la Robertsau. 
En revanche les dégâts que son pro-
jet aurait provoqués seraient défi -

Communiqué de la Ville de Strasbourg, 4 août
Foyer Saint-Louis : Icade se retire du projet
La direction régionale Alsace Lorraine d’ICADE a offi ciellement informé la 
Ville de Strasbourg de sa décision de renoncer au projet immobilier sur le 
terrain du Foyer paroissial Saint Louis.

Ce projet privé, associant le Conseil de fabrique de la Paroisse Saint Louis de 
la Robertsau et la société ICADE, a fait ces dernières années l’objet de nom-
breux débats et recours contentieux autour notamment de la question de 
l’aménagement du centre de la Robertsau.

Le Maire de Strasbourg et Nicole Dreyer, adjointe du quartier de la Robert-
sau, déclarent « prendre acte de cette décision d’ICADE qui ouvre de nou-
velles perspectives pour l’avenir de ce site ».

Le Maire de Strasbourg s’est entretenu, de ces perspectives avec Robert 
Grossmann, membre du collectif « Un cœur pour la Robertsau », afi n d’iden-
tifi er les éléments qui pourraient, à la rentrée, faire l’objet d’une nouvelle 
concertation dans le respect des objectifs du PLUI, des enjeux de centralité de 
ce terrain de propriété privée et des contraintes fi nancières de la collectivité.

Un travail avec le Conseil de quartier, les associations et collectifs concernés 
sera lancé, sur ces bases, à la rentrée. Voici le communiqué de la Ville de 
Strasbourg.
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Pavillon
des Fleurs
Entretien de tombes

Tous articles funéraires
Fleurs et

plantes de saison
Rempotage

FR Jardins
Paysagiste

Création

Taille - Entretien
de vos espaces verts

SARL RIVAT - 1, place des Peupliers - Cimetière Nord
STRASBOURG - ROBERTSAU

Tél./Fax : 03 88 31 19 12

-50%
(Réduction ou

crédit d’impôts)

DÉLÉGATAIRE OFFICIEL

LE SERVICE

PUBLIC FUNÉRAIRE
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ORGANISEZ L’INTÉGRALITÉ
DE VOS OBSÈQUES
DANS LA MÊME JOURNÉE

CÉRÉMONIE & INHUMATION

CRÉMATION & REMISE DES CENDRES

CÉRÉMONIE & COLLATION ENTRE PROCHES

www.pfrhenanes.com

03 88 24 76 24

24H/24

7J/7

CENTRE VILLE
17 RUE DES BOUCHERS 67000 STRASBOURG

N° D’HABILITATION 12.67.215 BIS 

ROBERTSAU
26 RUE DE L’ILL 67000 STRASBOURG

N° D’HABILITATION 11.67.219

Tél. (+33) 03 88 31 03 34
sarlwaldbusser@orange.fr

96 Route de la Wantzenau
67000 STRASBOURG - ROBERTSAU

Décorateur
Tapissier

Rideaux - Voilages
Stores intérieurs
Réfection de fauteuils
et de canapés
Remplacement de
mousse de coussins

L’artisan-traiteur de
vos apéritifs et cocktails

14, rue des Pontonniers
67000 Strasbourg
03 88 36 06 32

181, rte de la Wantzenau
67000 Strasbourg Robertsau

03 88 31 03 75

Partageons l’amour
du bon pain…

Boulangerie Pâtisserie ROTH
Douceurs Salées Sucrées

 • Lingerie : homme, femme, enfant
TRIUMPH - CALIDA - SLOGGI

BARBARA

 • Collants - bas - chaussettes :
homme - femme

KUNERT - GERBE - FALKE

 • Laines :
ANNY BLATT - BOUTON d’OR

Réalisation sur mesure
de votre modèle

 92 route de La Wantzenau
STRASBOURG - ROBERTSAU

Tél. 03 88 31 63 42
Fermé lundi matin et samedi après-midi

STRASBOURG - 96 rue Boecklin
Tél. 03 88 31 65 24 - Fax. 03 88 31 09 20

Nous sommes certifiés ISO 9001.  
Cette démarche qualité est une  

exigence qui nous permet d’améliorer 
en continu nos services pour une  
satisfaction totale de nos clients.

Votre magasin  
est également  
spécialiste de  
votre Audition.

P o u r  l ’ A m o u r  d u  M é t i e r  d ’ O p t i c i e n

E B E N I S T E R I E
D E  L A

R O B E RT S A U
Lucien TROMPETER

Aménagement intérieur sur mesure
Mobilier • Bibliothèques • Plafonds

Menuiserie • Boiseries • Placards • Dressing
Salles de Bains • Restauration

Vernis au Tampon

73 rue Kempf - STRASBOURG - Tél./fax 03 88 41 83 36
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Environnement

LL e chercheur confirme le déclin de 
l’abeille, sur l’ensemble de la planète 
et affi rme que rapidement, pour évi-

ter l’extinction, des mesures radicales sont 
à prendre car les conséquences risquent 
d’être redoutables.

En effet sur tous les continents les pro-
ductrices de miel meurent dans des pro-
portions importantes. Aux U.S.A. 25 % du 
cheptel auraient disparu pendant l’hiver 
2006-2007. Le Canada est particulièrement 
touché ainsi que le Mexique mais désor-
mais l’Europe n’échappe pas au génocide.

À qui la faute ?
La faute en revient, pour une bonne 

part, aux pratiques et au comportement 
de l’humain vis-à-vis de son environne-
ment. La prédominance actuelle d’une 
agriculture intensive et de la monoculture 
(simplifi ant les paysages en éliminant les 
fl eurs des champs, les haies d’aubépine...) 
provoque des carences alimentaires et 
affaiblit les abeilles. Mais c’est surtout 
l’utilisation de pesticides insecticides 
(tueurs d’insectes) par l’homme pour pro-
téger ses récoltes qui en est la principale 
coupable. L’utilisation massive de ces pro-
duits porterait un coup sérieux au cheptel 
des ruches Parfois 30 à 60% de perte.

Mais Maya se voit confrontée aussi à 
d’autres menaces :

-  les pratiques parfois douteuses de cer-
tains apiculteurs (généralisation des 
transhumances, nourriture en sucre 
inopportune) qui entraînent des propa-
gations de maladie et affaiblissent les 
abeilles

-  les redoutables prédateurs tel le frelon 
asiatique, introduit accidentellement 
dans les marchandises d’un container et 
dont la propagation est favorisée par le 
réchauffement de la planète,

-  mais aussi des parasites (varroa destruc-
tor et varroa jacobsoni plus résistants aux 
pesticides),

-  le changement climatique entraînant des 
sècheresses, des feux de forêt, des fl orai-
sons hâtives qui les privent de nourriture,

-  les pollutions magnétiques désorientant 
le vol des abeilles.

Pour toutes ces raisons on ne peut qu’être 
pessimiste quant à la longévité des abeilles

Et s’il n’y avait plus d’abeilles
Pas d’abeille ...Pas de miel

Butinant depuis au moins 150000 ans, 
ayant su résister aux différentes mutations 
de notre planète, cette ouvrière, coura-
geuse et endurante, s’il en est, malgré 
sa ‘‘taille de guêpe”, et son poids plume 
d’environ 30 gr, peut effectuer 1600 allers/
retours, visiter 200000 fleurs journelle-
ment et peut butiner parfois à 4 km de sa 

ruche. En six semaines de sa courte exis-
tence elle aura parcouru quatre fois le tour 
de la terre. Mais nul doute, actuellement, 
à cause de l’accélération de l’exploitation 
de la terre par l’homme et de la multiplica-
tion de prédateurs, la production de miel 
est en baisse drastique. Jusqu’en 1995 la 
France était leader européen et la produc-
tion atteignait 32000 tonnes. En 2011 la 
production n’atteignait plus que 20000 t 
et en 2016 …9000 t !!!

Un article récent des D.N.A. (18/08/
2017) vient confi rmer cette tendance.

Pas d’abeille... que resterait-il dans 
nos assiettes ?

Actuellement plus de 80% des espèces 
de plantes à fleurs dans le monde ainsi 
que des espèces cultivées dépendent de 
la pollinisation des abeilles : de nom-
breuses espèces sauvages (romarin, 
thym, lavande), les arbres fruitiers (pom-

miers, poiriers, abricotiers, framboisiers) 
les grandes cultures (colza, tournesol) 
les cultures maraîchères (concombres, 
tomates, fraises mais aussi radis, choux, 
navets carottes, céleris, persil... ainsi que 
les poireaux !)

Peut on imaginer toutes ces denrées 
éliminées de nos assiettes ?

Peut-on imaginer le « Läuch » sans 
poireaux ?

A la Robertsau 
Maya malmenée également.

Cette année encore, lors de la fête des 
abeilles, qui a eu lieu à la Ferme  Bussière, 
le président de l’association des apicul-
teurs de Strasbourg, Michel Kerneis, a 
rejoint le chercheur de l’I.N.R.A en dénon-
çant tous les méfaits causés aux abeilles 
et a lancé un appel aux élus sur l’urgence 
à arrêter l’hémorragie en préservant un 
milieu naturel qui soit favorable à l’exis-
tence des abeilles.

Pour l’ADIR l’évolution soudaine et 
intensive du quartier de la Robertsau est 
sans doute un exemple très frappant et 
profondément perturbant pour nos chères 
abeilles.

En 1950 la Robertsau était encore  
considérée comme le jardin nourricier de 
Strasbourg avec la présence d’une cen-
taine de maraîchers. Actuellement il n’en 
reste malheureusement  plus que deux. 
Petit à petit le quartier est devenu une 
proie facile pour les promoteurs. A partir 
de 1990 on en arrive à la chasse aux dents 
creuses De nouvelles routes sont égale-
ment conçues pour relier les nouveaux 
quartiers. De la papeterie Lana jusqu’au 
Fuchs am buckel désormais les immeubles 
sont omniprésents. L’Ecole Européenne 
a fait disparaître le petit bois près de la 
Cité U, Beaucoup de jardins qui faisaient 
le charme du quartier sont recouverts de 
pavages ou par des résidences. La fameuse  
trame verte se trouve  réduite à peau de 
chagrin, engloutie par des ambassades.

La Robertsau est passée du stade de 
village à une quasi-commune et compte 
désormais près de 25000 habitants

Comment l’abeille devant cette fulgu-
rante mutation ne peut-elle s’empêcher 
d’avoir le bourdon ? (Il en va certainement 
de même pour les habitants du quartier)

Certes on peut féliciter la ville pour 
avoir introduit une politique ‘‘No  Phyto’’ 
(supprimant les pesticides dans les parcs et 
espaces verts de la ville) mais malheureu-
sement les champs aux alentours de Stras-
bourg y sont soumis Elle s’engage égale-
ment à créer un Parc Naturel Urbain à la 
Robertsau et émet l’idée d’un Agro Quartier 
mais tous ces efforts semblent bien insuffi -
sants pour enrayer le déclin des abeilles et 
l’espace vital des habitants du quartier.

Des solutions existent pourtant pour 
échapper à la fatalité

Pour nos amis les abeilles et pour 
les habitants du quartier nous préco-
nisons de toute urgence :

-  un moratoire de l’implantation d’im-
meubles dans le quartier et enfin une 
réfl exion en collaboration avec les habi-
tants de la Robertsau sur le développe-
ment foncier du quartier,

-  l’arrêt d’utilisation des pesticides tant 
dans les champs agricoles autour de 
Strasbourg que dans les jardins des par-
ticuliers,

-  la mise en place, enfi n, d’un agro quar-
tier en bio-dynamie permettant d’ali-
menter les Robertsauviens.

Et un dernier conseil de Michel 
Kerneis :

Plantez des fl eurs car un rucher visite 
15 millions de fl eurs !

Robert Lux

L’ère de Maya en voie d’extinction
Cette hypothèse inimaginable risque de plus en plus d’être la triste réalité sur notre vieille planète 
la terre. C’est aussi le cri d’alarme poussé par Bernard Vaissière, spécialiste de la pollinisation à 
l’I.N.R.A. (Institut national de la recherche agronomique). Celui-ci n’exclut pas la disparition des 
abeilles de la planète. (Article du Monde du 13/10/2007)
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Evénements culturels

Harmonie Caecilia 1880
GRAND CONCERT ANNUEL

le 5 novembre 2017 
au Palais de la Musique et des Congrès

Site internet : www.harmonie-robertsau.fr

L’Escale propose une 
multitude d’activités 
pour tous les âges : 
des activités sportives, 
culturelles, artistiques 
ou d’expression. Eveiller, 
stimuler, dégourdir, c’est 
ce que proposent nos 
professeurs d’activités... 
Nos accueils de loisirs 
accueillent également 
vos enfants tout au long 
de l’année, pendant les 
vacances scolaires et les 
mercredis.

L’ESCALE, CENTRE SOCIAL ET CULTUREL ROBERTSAU
78 rue du Dr François • Tél. 03 88 31 45 00 • Fax 03 88 31 15 46 

escale@csc-robertsau.com • www.escale.centres-sociaux.fr

apollonia

CENTRE D’INITIATION À LA NATURE
ET À L’ENVIRONNEMENT DE BUSSIERRE

155 rue Kempf • Strasbourg Robertsau • Tél : 03 88 35 89 56
 sine.nature@free.fr • Informations : www.sinestrasbourg.org

Jeudi 19/10/17 à 20h00
Atelier d’écoute musicale : Mardi 10/10/2017 à 20h30
Couleurs automnales

Jeudi 30/11/17 à 20h00
Atelier d’écoute musicale : Mardi 21/11/17 à 20h30
Parcours musical en Europe centrale

Renseignements : Volutes - 03 88 41 82 16
Caisse du soir à partir de 19h30
Billetterie à l’Escale : 78 rue du Docteur François, Strasbourg Robertsau
Plein tarif : 14 €, réduit : 11 €, Etudiants : 6 €, moins de 12 ans : gratuit

Ensemble 
Instrumental 
Volutes
Direction :
Etienne BARDON

e.cité – Ljubljana
Le nouveau volet du cycle « e.cité » sera consacré cette année à la 
création artistique contemporaine slovène. Apollonia propose dans le 
cadre de e.cité – Ljubljana plusieurs manifestations : une exposition 
basée sur de nouvelles technologies, un parcours artistique et sonore 
agrémenté d’installations interactives, un panorama d’art vidéo. 

- BridA (Sendi Mango, Jurij Pavlica and Tom Kerševan)
vernissage : le mercredi 4 octobre 2017 à 19h30
exposition : du 04 octobre au 17 décembre 2017
Espace Apollonia
Sur le devant de la scène 
créative slovène depuis 
20 ans, BridA développe 
des projets associant la 
recherche artistique et 
les nouvelles technolo-
gies. 
Apollonia a sélectionné 
les œuvres interactives 
interrogeant les relations entre la cité et l’individu. 

- Parcours artistique et sonore
du 26 octobre au 17 décembre 2017, activation des œuvres éphé-
mères du 26 octobre au 5 novembre
Jardin d’Apollonia, Parc du Lieu d’Europe, rues de la Robertsau
Les artistes slovènes 
du duo Cona créeront 
une œuvre sonore 
sous la forme d’un par-
cours de 2 km reliant 
le Jardin d’Apollonia, 
le Parc Henri-Louis 
Kayser (autour du Lieu 
d’Europe) et les rues 
du quartier de la Robertsau. Sur le parcours seront également visibles 
des installations et des performances, pour la plupart interactives, de 
Polonca Lovšin, Neja Tomšic, Martin Bricelj Baraga, Miha Strukelj… 

Elisabeth Fréring

Exposition du 19 novembre au 10 décembre

Histoires naturelles…
Le travail pictural d’Elisabeth 
Frering oscille entre l’aléatoire 
et la règle, le tragique et la 
dérision, l’angoisse et l’émer-
veillement. Des matériaux et 
des formes simples et fragiles, 
des silhouettes humaines ou 
animales polymorphes, parfois 
inachevées ou en attente de 
métamorphose nous entrainent en territoire trouble où les réminiscences de 
résidus d’images, de lectures, témoignent aussi d’obsessions personnelles. 
Vernissage le vendredi 17 novembre à 18h.
Présence de l’artiste le dimanche 26 novembre.

PROGRAMME
ACTIVITES DE

2017
2018LOISIRS

PAROISSE SAINTE BERNADETTE
Vendredi 3 novembre de 14h à 16h

1ère rencontre à l’église Ste Bernadette pour enfants, jeunes et 
adultes pour des ateliers de bricolage et de chants de Noël pour 
préparer la fête de Noël avec les personnes âgées au Laeusch

ÉGLISE PROTESTANTE Robertsau
BIBLE ET ART Notre amie Suzanne Braun, docteure en histoire de l’art, 
nous invite à un nouveau cycle de conférences « La Bible dans l’Art », sur 

le thème « Histoire de l’Art chrétien ». Elle nous présentera des monuments 
de l’iconographie chrétienne de toutes époques.

Premières rencontres les mercredis 11 octobre et 
13 décembre de 17h30 à 19h30 au Foyer Mélanie.

Participation aux frais par séance : 6 euros.



LE CRÉDIT MUTUEL
MET LA PROTECTION 
DU DOMICILE À  
LA PORTÉE DE TOUS.

PROTECTION VOL

À PARTIR DE 19,50  € PAR MOIS.(1) 
SANS AUCUNS FRAIS D’INSTALLATION ET DE MISE EN SERVICE

Crédit Mutuel Protection Vol s’appelle aussi Homiris, un service opéré par EPS, N°1 de la télésurveillance en France (source : Atlas de la sécurité 2016) – SAS au capital 
de 1 000 000 euros - Siège social : 30, rue du Doubs, 67100 Strasbourg - RCS Strasbourg n° 338 780 513 - Code APE 80.20Z N° TVA Intracommunautaire FR 92 338 780 513. 
L’autorisation administrative délivrée par le Conseil National des Activités Privées de Sécurité (CNAPS) en date du 02/12/2013 sous le numéro AUT-067-2112-12-01-20130359358 
ne confère aucune prérogative de puissance publique à l’entreprise ou aux personnes qui en bénéficient. Centres de Télésurveillance EPS certifiés APSAD type P3 maillé, sous les 

n°163.00.31 et 216.10.31, conformément à la règle APSAD R31. Services proposés aux particuliers sous réserve des conditions et limites figurant dans les conditions générales, de disponibilité 
géographique. (1) Tarif TTC au 28/03/2017 pour l’équipement de base d’un appartement en formule Confort, hors frais de communication éventuels et hors options (voir Tarif). 

CRÉDIT MUTUEL STRASBOURG ROBERTSAU
75 rue Boecklin – 67000 Strasbourg

Agence : 115 route de la Wantzenau – 67000 Strasbourg
Courriel : 01006@creditmutuel.fr



Ecrivain,
Homme politique,
Robertsauvien,   

Robert Grossmann a côtoyé les plus grands,
   le Général de Gaulle,
   André Malraux, 
   et a mené une carrière politique.

Mais son jardin secret reste la Robertsau 
Côté cour :
Comtesse de Pourtalès : une cour française 
dans l’Alsace impériale

Côté jardin : 

Ma Robertsau, 
séquences d’histoire d’un quartier strasbourgeois

Dans ce dernier ouvrage il évoque avec franchise, sensibilité et émotion la Robertsau d’avant, 
d’aujourd’hui et de toujours, ses personnalités et quantité d’anecdotes qui émaillent notre quartier.

Ma Robertsau, séquences d’histoire d’un quartier strasbourgeois, aux Éditions La Nuée Bleue

i b i


